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les nouveaux États africains se consolident et grandissent sainement, que leurs 
populations constatent d'année en année une amélioration de leur standard de 
vie. L'Afrique est encore un continent sans classes sociales. Dieu merci, nous 
avons l'expérience du dernier siècle pour éviter la naissance d'un prolétariat 
africain. Soyons assez intelligents, cette fois-ci. 

Capital nécessaire 
L'avenir de l'Afrique exigera du capital, beaucoup de capital sous toutes ses 
formes, mais, plus encore, il dépendra de la bienveillante compréhension que 
ses vrais amis auront de ses problèmes. La pire erreur serait de vouloir trans-
former le continent africain en une nouvelle Amérique ou en une nouvelle Russie. 
L'Afrique a une personnalité propre, une originalité riche en vertus humaines. Les 
apports extérieurs lui seront précieux dans la mesure où ils lui permettront de se 
révéler à elle-même et au monde. Déjà, l'Africain nous donne le merveilleux 
spectacle d'avoir survécu dans un tourbillon de forces créatrices et destructrices, 
végétales et animales, comme il n'en existe nulle part ailleurs sur notre planète. 
Mais, il a fait mieux que survivre. Ces forces, il les a assimilées, il leur-a donné 
un rythme, qui inspire maintenant son art, sa spiritualité et toute sa vie. C'est par 
là qu'il contribue à la grandeur de notre civilisation commune. 
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